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peu du reße. La mort n'en rien pour eux;
leur vie n'eft pas un tourment. Ou ne trouve

pas parmi les Sauvages, dçs hommes abfor-

bés dans leurs penfées, tels que nos grands

efprits, que nous appellons PbilofoPhes du

premier ordre, qui font fans ceffe occupés

à produire de grands & inutiles difcours

fur le bonheur, qu'ils ne connoiffent pas ,
puifqu'il n'y a pas de vrai bonheur fans la
tranquillité de l'ame & le contentement de

l'efprir.
On ne trouve pas, parmi les Saivages, des

Auteurs occupés à porter leurs produ&ions
aux magafins de la réputation; c'eft-à-dire,
chez les Libraires ; & qui, après avoir tra-
vaillé comme des ânes de Meunier, »'ont

fouvent que -du fon comme eux pour toute
nourriture : comme eux , fouvent encore,
ils ont les écrivieres d'importance , quand

ils s'avifent de vouloir être d'une opinion
contraire a celle de leurs maîtres; c'eft-à-
dire, aller à droite > quand il faut aller à
gauche.

Les Sauvages penfent comme ils veuletit;
ils mangent quand ils ont appétit ; ils dor-
ment quand ils ont fommeil; ils fe prome-
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